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  NYMPHÉAS NOIRS




  UN ROMAN NOIR DE TERROIR ?




  

    	
Genre : Polar




    	
Édition de référence : Nymphéas noirs, Paris, Pocket, 2013, 504 p.




    	
1re édition : Nymphéas noirs, Paris, Presses de la Cité, 2011, 444 p.




    	
Thématiques : policier, passion, mystère, huis clos, impressionnisme, peinture, Giverny, Claude Monet


  




  Nymphéas noirs constitue le cinquième roman de Michel Bussi. Il se déroule à Giverny, village où Claude Monet s’est installé pour peindre, en particulier ses nombreux Nymphéas. Dans ce petit coin de Normandie vivent trois femmes : une petite fille de 10 ans vive et douée pour la peinture, nommée Fanette Morelle ; une jeune institutrice radieuse et passionnée du nom de Stéphanie Dupain ; une vieille femme, qui mène la narration et détient les clés des mystères. La mort d’un homme vient bouleverser leur quotidien. De son côté, l’inspecteur Laurenç Sérénac et son équipe enquêtent pour mieux comprendre, tout en accumulant les nouvelles zones d’ombre. Arriveront-ils à démêler tous les écheveaux de ce mystère ?




  Ce roman policier s’ancre non seulement dans la géographie du village, mais aussi dans l’histoire de l’art, avec les œuvres citées, les authentiques références à la vie de Claude Monet et de ses contemporains, ainsi qu’avec les vols de tableaux évoqués.




  Le roman a reçu de nombreux prix littéraires à sa sortie, à tel point qu’il est devenu en 2011 le policier le plus récompensé de son année. Il a particulièrement contribué à l’essor de la carrière de Michel Bussi. L’office de tourisme des portes de l’Eure a même conçu une visite guidée de Giverny autour du roman, avec des saynètes jouées par des comédiens. Une rumeur d’adaptation au grand écran coréen, transposée à un village et un peintre coréens, a été évoquée par Bussi en entrevue.




  MICHEL BUSSI




  ÉCRIVAIN FRANÇAIS




  

    	Né en 1965 à Louviers.




    	

      Quelques-unes de ses œuvres :



      

        	
Un avion sans elle (2008), roman




        	
Mourir sur Seine (2012), roman




        	
J’ai dû rêver trop fort (2019), roman


      


    


  




  Avant d’être écrivain, Michel Bussi est professeur de géographie à l’université de Rouen. Ses premières tentatives de publication sont infructueuses, mais en 2006, il arrive à faire publier son premier titre, Code Lupin, dans une maison d’édition régionale : les éditeurs des Falaises. Trois ouvrages paraitront encore chez elle avant que Bussi ne signe un contrat au niveau national. Il reste attaché à ses origines régionales, et veille à insérer dans chacun de ses romans au moins une référence, même fugace, à la Normandie. C’est pour lui une manière de rendre hommage à ses premiers lecteurs. Avec cet ancrage, il a été élu « parrain officiel » de la fête des Normands en 2014.




  Bussi s’attache à visiter les lieux qu’il décrit, en vrai géographe. Il ne se documente pas autant que pour ses recherches universitaires, mais il a à cœur de renseigner des impressions fondées sur ses souvenirs, de Giverny ou de La Réunion.




  Les thématiques de ses romans policiers varient, mais Bussi ne s’est pas limité au genre du roman. Il a aussi écrit des nouvelles et même les paroles d’une chanson de Gauvain Sers : Que restera-t-il de nous ?




  L’auteur a un succès national certain. Sa productivité n’y est pas étrangère puisqu’il a un rythme d’un roman par an environ. Il est classé parmi les auteurs les plus vendus de France. Sa renommée s’est aussi transposée à l’international : il est traduit dans plus de 35 langues. Il dépasse le monde littéraire pur puisqu’il est familier des adaptations, en bande dessinée ou en feuilleton télévisé.




  RÉSUMÉ




  UN HUIS CLOS




  L’histoire commence comme un conte de fées : « Trois femmes vivaient dans un village » (p. 13). La narratrice fait partie de ces trois femmes centrales : elle se décrit comme presque veuve, âgée et méchante. La deuxième femme, une « menteuse » du nom de Stéphanie Dupain, est une jeune institutrice dont la beauté est indéniable. La troisième est une fillette du nom de Fanette. Âgée de dix ans en début de récit, elle joue le rôle de l’égoïste. Les trois sont différentes, mais toutes rêvent de quitter ce village aux apparences idylliques. Toutefois, ni le lecteur ni les femmes n’en sortiront.
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